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Bon après-midi à tous, 
 
Ce douzième sommet de la francophonie a été un grand succès! 
 
Et permettez-moi de remercier ceux qui ont contribué à ce succès : 
  
- tout d’abord, l’organisation internationale de la francophonie, le 
secrétaire général Abdou Diouf ainsi que les organisateurs du sommet, 
pour leur travail exceptionnel, 
 
- La ville et la population de Québec, pour leur accueil toujours aussi 
chaleureux, 
 
- les gouvernements du Québec et du Nouveau-Brunswick,  pour leur 
collaboration précieuse, 
 
- et bien sûr tous les chefs d’état et de gouvernement, pour leur 
participation active et fructueuse. 
 
Le Canada a été honoré d’être l’hôte de ce sommet avec le Québec. 
 
Nous avons eu des discussions constructives sur les quatre grands 
enjeux de ce sommet, soit : 
 
- la démocratie et l’état de droit,  
 
- la gouvernance économique,  
 
- l’environnement et  
 
- la langue française. 
 
Nous nous sommes aussi engagés à ce que plus de pays francophones 
participent à des opérations de maintien de la paix organisées sous 
l’égide d’organisations internationales. 
 



 

Je vous invite d’ailleurs à prendre connaissance de la déclaration de 
Québec, qui résume les multiples engagements pris lors de ce sommet. 
 
Nous avons également adopté une importante résolution sur la langue 
française. 
 
Ce sommet de la francophonie a été le premier forum international où les 
pays les moins développés et en voie de développement ont pu échanger 
leurs points de vue sur la crise financière mondiale. 
 
Nos discussions et nos délibérations, ici, seront rapportées à la rencontre 
des dirigeants des grandes économies mondiales qui devrait avoir lieu 
avant la fin de cette année. 
 
Le Canada appuie les pays de la francophonie dans la lutte contre les 
changements climatiques. 
 
Et nous sommes conscients que les pays les moins développés ne 
disposent pas des mêmes ressources pour gérer les changements 
climatiques et l’adaptation au climat. 
 
C’est pourquoi j’annonce aujourd’hui, que notre gouvernement versera, 
aux pays particulièrement vulnérables aux changements climatiques, 
surtout en Afrique, dans les caraïbes, et le pacifique sud une aide de cent 
millions de dollars. 
 
Le Canada appuie également le travail du secrétaire général Diouf et les 
efforts visant à moderniser notre organisation. 
 
Notre gouvernement croit qu’il faut optimiser l’efficacité de l’aide que la 
francophonie et ses institutions apportent à ses membres. 
 
Mesdames et messieurs, 
 
Le Canada est fier de faire partie de la grande famille francophone. 
 
Notre appui à l’organisation de la francophonie est indéfectible. 
 
Et j’en profite pour féliciter la république de Madagascar qui va être 
l’hôte du treizième sommet de la francophonie.   
 
La république de Madagascar pourra compter sur l’appui du canada et 
des autres membres de la francophonie dans l’organisation du prochain 
sommet. 
 
Mesdames et messieurs, 
 
Le Canada a été honoré de présider le douzième sommet de la 
francophonie, ici même à Québec, au moment où cette magnifique ville 
fête son quatre centième anniversaire. 
 



 

Samuel de Champlain serait fier de voir que la langue française est si 
vivante au canada! 
 
Je passe maintenant la parole à l’hôte conjoint de ce sommet, le premier 
ministre de la province du Québec, Jean Charest. 
 
Merci. 


